
Présentation
Au cœur de la région Midi-Pyrénées, une

grande zone de cultures céréalières s’étend du
nord des Hautes-Pyrénées au sud du Tarn et
englobe une grande partie du Gers, de
Tarn-et-Garonne et du nord de la
Haute-Garonne. Le reste de la région est
majoritairement consacré aux cultures
fourragères et à l’élevage

Les surfaces de cultures annuelles baissent
moins vite que les autres. En 2006, la diminu-
tion de 1% des terres arables par rapport à
l’année précédente masque une forte baisse
des grandes cultures (céréales et oléoprotéa-
gineux) que l’augmentation constante des
prairies semées ne parvient pas à compenser.
En moyenne, l’exploitant agricole de Midi-
Pyrénées cultive 2 ha de grandes cultures pour
1 ha de surface toujours en herbe. Parmi les
cultures permanentes, la surface en vergers, elle
aussi sur le déclin, recule d’un peu plus de 2 %
par rapport à 2005. Côté vignes, en revanche, le
potentiel augmente légèrement.

Avec le développement des constructions
immobilières et des infrastructures routières, le
territoire non agricole progresse chaque
année.

Les surfaces boisées, localisées essentielle-
ment dans les départements de l’Ariège, de
l’Aveyron, du Lot et du Tarn s’accroissent
modérément (0,2 %) : elles représentent plus
du quart du territoire régional.

Définitions
Jachère : terre non mise en culture ou portant des
cultures non destinées à être récoltées.
Répartition du territoire : toutes les surfaces sont
calées sur la surface totale des départements, cal-
culée par l’Institut Géographique National (IGN).
Superficie agricole utilisée (SAU) : terres arables
(terres entrant dans l’assolement et jardins familiaux)
et cultures permanentes (vignes, vergers, surfaces
toujours en herbe). Bois, forêts et peupleraies n’en
font pas partie.
Surface toujours en herbe (STH) : toute superficie
utilisée, hors assolement classique, à des produc-
tions fourragères herbacées en culture principale.
Elle peut résulter d’un enherbement naturel ou d’un
ensemencement datant de six ans ou plus. Elle doit
avoir fait l’objet de pâturage ou avoir été fauchée au
cours de la campagne.
Peupleraie en plein : se rapporte aux plantations ré-
gulières de peupliers, associées ou non à d’autres
productions agricoles. Les peupleraies d’alignement
en sont exclues.
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Sources
[1] [2] Agreste, statistique agricole annuelle
[3] Agreste, Onigc-Déclarations de surfaces 2006.

Pour en savoir plus
« Concentration de la production agricole et crois-
sance des exploitations ». Insee, Économie et statis-
tique n° 390, juillet 2006.
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Bilan agricole 2006 ». Agreste-Midi-Pyrénées, Don-
nées n° 43, juillet 2007.
« Tendances 1970-2000, Données chiffrées Midi-
Pyrénées ». Agreste Numérique, mai 2003.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr Rubri-
ques « En région », « Thématiques » et « Données en
ligne ».
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La rubrique « Superficies cultivées » du
tableau 1 ne correspond pas aux surfaces
localisées dans le département mais, en cohé-
rence avec la partie « production », aux surfaces
des exploitations agricoles dont le siège est
situé dans le département.
Les autres postes correspondent aux surfaces
localisées dans le département.
La surface agricole utilisée du département,
comprend tout ou partie de la SAU des exploita-
tions du département, augmentée d’une partie
de SAU des exploitations ayant leurs terres dans
le département mais leur siège hors dépar-
tement, abondée enfin par des surfaces
agricoles hors exploitations.
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Présentation
La main-d’œuvre agricole rattachée aux ex-

ploitations agricoles s’est encore fortement ré-
duite en Midi-Pyrénées entre 2000 et 2005. La
baisse du nombre de chefs d’exploitation et de
coexploitants (-12,3 %) est néanmoins légère-
ment inférieure à celle enregistrée au niveau
national (-14,6 %) et celle du nombre de
conjoints et d’aides familiaux est bien moindre
que pour l’ensemble de la France. L’effectif de
salariés permanents n’accuse qu‘une légère
baisse dans la région. Cependant, si la quanti-
té de travail fournie par les salariés saisonniers
représentait 51 % de l’ensemble de celle des
salariés non familiaux en 2000, cette propor-
tion est passée à 54 % en 2005.

C’est dans les départements d’Ariège, de
Haute-Garonne et des Hautes-Pyrénées que le
nombre de chefs d’exploitation et de coexploi-
tants a baissé le plus.

Le nombre de chefs d’exploitation de moins
de 40 ans recule fortement suite à une baisse
continue du nombre d’installations et à des
prises de responsabilité plus tardives.

L’Aveyron se démarque des autres départe-
ments de la région : la proportion des chefs
d’exploitation de moins de 40 ans y est plus
élevée (28 %) qu'au niveau régional (21 %).

Le dénombrement de la population vivant
sur les exploitations agricoles au moment du
recensement agricole diffère de celui des mé-
nages ayant une activité agricole effectué par
le recensement de la population 1999. Ces
ménages représentent en 1999, selon le recen-
sement de la population, près de 4 % de la po-
pulation régionale, avec de grosses disparités
départementales : 10 % dans le Gers et l’Aveyron,
1 % seulement en Haute-Garonne.

Définitions
Chef d’exploitation : personne qui assure la gestion
courante et quotidienne de l’exploitation. Elle peut
être différente de la personne considérée comme
« exploitant agricole » du point de vue juridique et
réglementaire. À une exploitation correspond un
chef et un seul.
Coexploitant : dans le cas d’une exploitation en
groupement pour laquelle plusieurs personnes assu-
rent la gestion courante et quotidienne, l’une d’elles
est choisie comme chef d’exploitation et chacune
des autres est enregistrée comme un coexploitant.
Actif agricole familial : chef d’exploitation et
membre de la famille fournissant un travail agricole
sur l’exploitation.
Population agricole familiale : chef d’exploitation,
membres de la famille du chef vivant sur l’exploitation
qu’ils y travaillent ou non, membres de la famille qui
ne vivent pas avec lui mais qui fournissent un travail
régulier sur l’exploitation.
Population agricole : population agricole familiale
augmentée des salariés.
Unité de travail annuel (UTA) : travail effectué par
une personne à temps plein pendant une année.
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Sources
[1] [2] [3] Agreste, recensement agricole 2000 et
enquête structure 2005.

Pour en savoir plus
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Enquête sur les exploitations agricoles 2005 : déve-
loppement des activités extérieures des femmes ».
Agreste-Midi-Pyrénées, Données n° 36, octobre
2006.
«Enquête sur la structure des exploitations agricoles
en 2005 ». Agreste-Chiffres et Données Agriculture
n° 183, octobre 2006.
« Recensement agricole 2000 - Résultats régionaux et
départementaux ». Agreste-Midi-Pyrénées, Études
n° 1, décembre 2001.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr Rubri-
ques « En région »,« Thématiques » et « Données en
ligne ».

15 Agriculture
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Présentation
Midi-Pyrénées se maintient à la première

place des régions françaises pour le nombre
d’exploitations agricoles, avec 51 000 unités
dont près de 32 000 exploitations professionnelles.
Les résultats 2005 confirment les fortes spécialisa-
tions par grandes zones géographiques.

La diminution du nombre d’exploitations de
moins de 20 ha enregistrée depuis 2000 est
nettement moins élevée en Midi-Pyrénées que
dans la France entière. Elle est cependant forte
en Haute-Garonne, dans les Hautes-Pyrénées
et en Ariège. La surface moyenne des exploita-
tions professionnelles spécialisées en grandes
cultures (une sur quatre en 2005) est passée de
72 ha en 2000 à 80 ha en 2005.

Dans la majorité des départements de
Midi-Pyrénées, les exploitations de plus de
50 ha sont en proportion beaucoup plus im-
portante qu’au niveau national. Cependant,
les exploitations de moins de 50 ha sont en-
core les plus nombreuses : elles représentent
deux exploitations sur trois en Midi-Pyrénées
et valorisent 27 % de la SAU régionale. Le nombre
d’exploitations de plus de 100 ha s’accroît entre
2000 et 2005 dans tous les départements de la
région.

La forme juridique sociétaire des exploita-
tions professionnelles induit souvent l'exploi-
tation du foncier sous forme de fermage ; mais
les associés louent à la société des terres dont
ils sont propriétaires. Depuis la fin des années
quatre-vingts, le nombre d'exploitations indi-
viduelles diminue au profit des sociétés . Leur
nombre s'est réduit de 4,4 % par ans entre
2000 et 2005, tandis que celui des sociétés, es-
sentiellement Gaec et EARL, augmentent de
2,2 % par an, passant de 8 900 à 9 900 entre
2000 et 2005.

Les exploitations professionnelles bovins-
viande sont les seules dont le nombre soit
quasiment identique entre 2000 et 2005, leur
poids passant de 16 à 19 % de l'ensemble des
orientations.

Définitions
Exploitation agricole : unité économique répondant
simultanément aux trois conditions suivantes :

- être soumise à une gestion courante indépen-
dante ;

- produire des produits agricoles ;
- atteindre ou dépasser une certaine dimension :

. 1 ha de Superficie Agricole Utilisée,

. sinon, 20 ares de cultures spécialisées,

. sinon, présence d’une activité suffisante
de production agricole estimée en effectifs d’ani-
maux, en surface de production ou en volume de
production.
L‘exploitation est localisée dans la commune où est
situé son siège.
Exploitation agricole professionnelle : exploitation
agricole qui atteint une dimension économique d’au
moins 12 hectares équivalent-blé (8 unités de
dimension européenne), et utilise au minimum
l’équivalent du travail d’une personne occupée à
trois quarts temps pendant une année (0,75 unité de
travail annuel).
Fermage : mode d’exploitation dans lequel l’unité
est exploitée par une personne autre que son
propriétaire. Elle donne lieu au paiement d’une
redevance et fait l’objet d’un contrat écrit (bail) ou
verbal.
Faire-valoir direct : mode d’exploitation dans lequel
l’unité est la propriété de la personne, physique
ou morale, pour le compte de laquelle elle est
exploitée. Sur une exploitation agricole, l'agriculteur
peut exploiter les terres dont il est propriétaire
(faire-valoir direct) et d'autres terres dont il est loca-
taire (fermage) : l'exploitation est ainsi comptabilisée
à la fois en mode de « faire-valoir direct » et en
« fermage ».
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Sources
[1] [2] [3] Agreste, recensement agricole 2000 et
enquête structure 2005.

Pour en savoir plus
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Enquête sur les exploitations agricoles 2005 : déve-
loppement des activités extérieures des femmes »
Agreste-Midi-Pyrénées, Données n° 36, octobre 2006.
« Enquête sur la structure des exploitations agricoles
en 2005 ». Agreste-Chiffres et Données Agriculture
n° 183, octobre 2006.
« Recensement agricole 2000 - Cartes thématiques
Midi-Pyrénées ». Cédérom Agreste numérique 2002.
« Recensement agricole 2000 - Résultats régionaux et
départementaux » Agreste-Midi-Pyrénées, Études
n° 1, décembre 2001.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr
Rubriques « Agreste en région », « Thématiques » et
« Données en ligne »

15 Agriculture
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Présentation
Le revenu net d’entreprise agricole (RNEA)

mesure ce qui reste in fine à l’exploitation pour
rémunérer l’exploitant une fois payés salaires
et charges afférentes, intérêts et fermages. Il
constitue un indicateur dans un concept
proche de celui du résultat comptable de la
comptabilité d’entreprise. Divisé par le volume
d’emploi non salarié, il donne un indicateur de
revenu individuel. Pour la France, en moyenne
annuelle lissée, ce revenu net d’entreprise agri-
cole par actif non salarié a augmenté régulière-
ment durant la quasi totalité de la décennie 90,
cette tendance s’inversant dès 1998 pour la majo-
rité des exploitations professionnelles. Pour
Midi-Pyrénées, il a crû de 6,9 % par an en termes
réels de 1991 à 1998, puis oscillé autour de la va-
leur atteinte cette année-là, valeur qu’il retrouve
en 2006.

Comparé à 2005, le RNEA par actif non salarié
de Midi-Pyrénées progresse de 19 % en 2006
avec des évolutions positives dans tous les dé-
partements. Les cours des céréales, favorables
au niveau mondial, combinés à un rattrapage
attendu depuis plusieurs années de ceux des
fruits et légumes, ont largement compensé la
légère baisse des volumes pour les cultures
annuelles.

Année de réforme des subventions, 2006
marque une baisse des aides européennes à
l’agriculture « couplées » à la production (sub-
ventions aux produits liées à la surface ou au
cheptel). En revanche, avec l’apparition du
paiement unique à l’exploitation, le montant
des subventions d’exploitation augmente.
Globalement, le total reste stable avant et
après la réforme en Midi-Pyrénées. En 2006,
ce montant (910 millions d’euros) est égal au
revenu en Midi-Pyrénées alors que pour l’en-
semble de la France, il en représente 80 %.
L’indemnité compensatrice pour handicap naturel
qui dépasse 100 millions d’euros croît régulière-
ment depuis les 5 dernières années : de 1,9 à
2,2 % en moyenne selon les départements, y com-
pris pour l’Aveyron dont les exploitations perçoi-
vent la moitié du total régional.

Définitions
Branche « agriculture » : regroupement des unités
d’activité économique locales, exerçant une activité
agricole statistiquement observable. Il s’agit pour
l’essentiel des exploitations agricoles mais aussi des
entreprises de travaux agricoles (ETA), des coopératives
d’utilisation de matériel agricole (Cuma) et des cen-
tres d’insémination artificielle (CIA). La production de
la branche résulte de deux types d’activité : les acti-
vités agricoles des unités agricoles et les activités se-
condaires non agricoles des unités agricoles.
Activité agricole : production de produits agricoles
au sens de la nomenclature d’activité française
(NAF), donc y compris les activités de services à
l’agriculture, sauf le paysagisme et la certification de
semences. En conséquence, la production de services
des ETA, Cuma et CIA est incluse dans la production
de la branche.
Production au prix de base : production au prix payé
au producteur, augmentée des subventions sur les
produits et nette des taxes sur les produits.
Revenu net d’entreprise agricole (RNEA) : somme
des revenus du travail et du capital dégagés par
l’activité agricole. Il s’agit du revenu brut moins les
amortissements.
Revenu net par Utans : revenu net d’entreprise
rapporté à l’Unité de Travail Annuel Non Salarié
(Utans). C’est l’indicateur privilégié pour la com-
munication des évaluations des comptes de
l’agriculture car il est le mieux adapté pour les
comparaisons entre pays de l’Union européenne ou
entre activités.
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Sources
[1] [2] [3] Agreste, comptes de l’agriculture.

Pour en savoir plus
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Redressement du revenu agricole en 2006 ».
Agreste-Midi-Pyrénées, Données n° 43, juillet 2007.
« Les comptes provisoires de l’agriculture 2006 par
région et catégorie d'exploitations ». Agreste Primeur
n° 196, juin 2007.
« Les comptes prévisionnels de l'agriculture en 2006 ».
Insee Première n° 1113, décembre 2006.
« Comptes régionaux et départementaux de l’agricul-
ture. Séries 1990-2005 en base 2000 ». Agreste-Chiffres
et Données Agriculture n° 185, novembre 2006.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr
Rubriques « Enquêtes-Comptes de l'agriculture »
et « Données en ligne »
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Présentation
La recomposition du cheptel régional s’in-

tensifie en 2006 avec une réduction de près de
4 % des effectifs de vaches et génisses laitières
par rapport à 2005. À contrario, l’effectif de
vaches nourrices se stabilise et celui des génisses
de renouvellement s’accroît. L'effectif de bre-
bis laitières, dont 97 % du potentiel est localisé
dans l’Aveyron et le Tarn pour la fabrication
du roquefort, augmente très légèrement . Il
représente toujours la moitié de celui de l’en-
semble de la France.

La baisse de 4 % de la production de viande
de veaux de boucherie a contribué à la forte
progression des cours (+ 14 %) après les prix
particulièrement bas de 2005.

Les produits laitiers, qui représentent 28 %
de la valeur totale des productions animales
en 2006, accusent un repli depuis 2002. La
baisse du prix du lait de vache (- 4 %) en est la
cause essentielle, malgré l’accroissement de la
demande mondiale en protéines. Cette pro-
duction représente près de 60 % de la produc-
tion régionale de laits. La sous-réalisation du
quota laitier de 3 % découle de la réduction du
cheptel en 2006.

La production globale de volailles
(78 840 tonnes) poursuit la tendance à la
baisse observée ces dernières années. Mais
cette diminution est limitée à 3 % du ton-
nage malgré l’alerte de l’influenza aviaire
en début d’année 2006.

Définitions
Effectifs : nombre d’animaux présents en fin d’année
dans les exploitations.
Lait : la production de lait correspond à toute la
production traite.
Gallus : se rapporte à l’espèce de volailles comprenant
les poulets de chair (y c. les coqs), les poulettes, les
poules pondeuses d’œufs de consommation et les
poules pondeuses d’œufs à couver.
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Sources
[1] [2] Agreste, statistique agricole annuelle 2006.

Pour en savoir plus
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Redressement du revenu agricole en 2006 ».
Agreste-Midi-Pyrénées, Données n° 43, juillet 2007.
« Statistique agricole annuelle. Résultats 2006 ».
Agreste Chiffres et Données Agriculture n° 191, juin
2007.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr
Rubriques « Conjoncture par domaine », « Enquêtes »,
« Thématiques » et « Données en ligne »

15 Agriculture



Tableaux Économiques de Midi-Pyrénées 2008

149

Production animale

5

15



Présentation
En 2006, les préoccupations quant aux dis-

ponibilités en eau, l’alignement des primes des
oléagineux sur celles des céréales d’une part et
l’évolution des marchés internationaux en
faveur des cultures énergétiques d’autre
part modifient la répartition des grandes cultu-
res régionales. Aux baisses des surfaces de
maïs et soja s’opposent les augmentations de
celles destinées aux cultures énergétiques
comme le colza. En Midi-Pyrénées, la surface
de maïs diminue de près de 15 000 ha en
2006. A l’inverse, celle du colza non alimen-
taire progresse de 8 400 ha par rapport à 2005.

L’année climatique 2006 se caractérise par
une sécheresse hivernale qui, associée à des
conditions sèches d’avril à juillet ont pénalisé
les rendements des céréales d’hiver (blés, orges)
et ceux du colza. Une canicule de courte durée
en juillet suivie de mois d’août et septembre
frais et humides ont été favorables aux rende-
ments des maïs, tournesol et soja.

Toujours en tête des espèces fruitières, le
verger de pommiers présente des surfaces en
baisse de seulement 7 % au cours des
dix dernières années, contre 15 % pour
l ’ensemble du verger. La région
Midi-Pyrénées conserve largement la tête
pour la production de prunes de table, qui
sont cultivées sur plus de 3 000 ha ; il faut y ad-
joindre les surfaces en pruniers d’ente destinés
à la confection de pruneaux.

Les surfaces de vignes en production de
Midi-Pyrénées augmentent légèrement depuis
trois ans, notamment dans les zones de vins
d’appellation d’origine contrôlée. La produc-
tion totale de vin en 2006 avoisine celle de
2005, ce qui la place en deçà de celle de
2004. Mais le poids des stocks et la concur-
rence internationale continuent à orienter les
prix à la baisse pour la campagne 2006-2007.

Définitions
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Sources
[1] [2] Agreste, statistique agricole annuelle 2006.

Pour en savoir plus
« L’agriculture, l’agroalimentaire et la forêt en
Midi-Pyrénées ». Agreste-Midi-Pyrénées, Mémento
édition 2008.
« Redressement du revenu agricole en 2006 ».
Agreste-Midi-Pyrénées, Données n° 43, juillet 2007.
« Statistique agricole annuelle. Résultats 2006 »
Agreste Chiffres et Données Agriculture n° 182, août
2007.
Site Agreste : www.agreste.agriculture.gouv.fr Ru-
briques « Conjoncture par domaine » grandes cul-
tures, fruits, viticulture, légumes, « Thématiques »
et « Données en ligne »
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Le tableau 1 indique les productions des exploitations
dont le siège est localisé dans le département, sui-
vant les différentes cultures. Ainsi la surface en
céréales correspond à la somme des surfaces brutes
cultivées en céréales par les exploitations ayant
leur siège dans le département.
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